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  Introduction




  Olivier de LAGARDE




  Président du Collège de Paris1




  À quoi bon consacrer un nouveau livre à l’IA ? Le rythme des progrès et nouveautés est tel qu’on peut craindre d’être dépassé avant même la date de publication. Deux motivations nous ont pourtant convaincus de l’utilité de réunir des contributions autour de l’apport de l’IA à l’univers de l’éducation. En première part, l’histoire de l’intelligence des machines paraît déjà, à l’échelle de l’histoire de l’informatique, s’inscrire dans un temps long dans la mesure où elle remonte au grand fondateur, Alan Turing. En seconde part, l’éducation semble être l’un des champs où l’IA suscite le plus d’enthousiasme et d’inquiétudes. Des pistes de réflexions à la fois théoriques et pratiques peuvent donc être utilement partagées sans craindre d’être instantanément obsolètes.




  Le collectif d’auteurs que nous avons réuni autour de ce sujet, initié par Francis Marfoglia et moi-même, puis coordonné par Frédérique Guénot, s’inscrit dans le programme de recherche du Center for Applied Business and Management Research (CABMR) d’Ascencia Business School. L’ouvrage fait suite à deux publications consacrées à l’innovation dans l’Enseignement supérieur professionnel : L’alternance, clés de lecture (2020) et Vocation professionnelle et orientation (2022). L’orientation, l’acquisition de compétences et l’adéquation entre certifications et besoins du marché de l’emploi constituent, en effet, autant de champs où les potentialités de l’IA paraissent particulièrement fécondes.




   




  L’UNESCO s’est spécialement intéressée au lien entre IA et éducation. Du 16 au 18 mai 2019 s’est tenue à Pékin (Beijing) une conférence sur l’IA et l’éducation qui a donné lieu au Consensus de Beijing sur l’IA et l’éducation. Après avoir rappelé que l’IA devrait être « contrôlée par l’être humain et centrée sur lui » et avant quelques recommandations pratiques, le document énonce des grands objectifs qui constituent un véritable programme pour le bon usage cette nouvelle technologie dans la sphère éducative : « planifier l’IA dans les politiques de l’éducation ; l’IA au service de la gestion et de la mise en œuvre de l’éducation ; l’IA au service de l’autonomisation des enseignants et de leur enseignement ; l’IA au service de l’apprentissage et de l’évaluation des acquis ; développer les valeurs et compétences nécessaires dans la vie et au travail à l’ère de l’IA ; l’IA comme moyen d’offrir à tous des possibilités d’apprentissage tout au long de la vie ; promouvoir une utilisation équitable et inclusive de l’IA dans l’éducation ; veiller à une utilisation éthique, transparente et vérifiable des données et des algorithmes de l’éducation ».




  À cet inventaire, nous nous proposons d’ajouter une tête de chapitre : l’IA au service de l’éducation des métiers et, en particulier, de l’enseignement supérieur professionnel. Cette ambition, au-delà de mille et une innovations pratiques rendues possibles par la technologie, suppose un effort de formation considérable. Formation des cadres pédagogiques qui doivent adapter leur dispositif d’enseignement et s’appuyer sur ces technologies pour concevoir des parcours pédagogiques plus individualisés et plus performants. Formation des formateurs qui constituent le maillon essentiel de la transformation et qui doivent s’approprier les nouveaux outils rendus possibles par le déploiement de l’IA générative. Formation des élèves eux-mêmes qui, sans devenir nécessairement des experts, doivent comprendre les mécanismes fondamentaux de l’IA et apprendre à l’utiliser intelligemment dans le cadre des travaux qui leur sont demandés.




  L’effort de formation porté aux trois échelles de l’enseignement ‒ le responsable pédagogique, le formateur et l’apprenant lui-même ‒ constituera, nous en sommes convaincus, la barrière éthique la plus efficace. Il paraît vain de contrer les dérives de l’IA en freinant son développement : comment garantir qu’un moratoire décidé par une partie du monde sera appliqué sous d’autres cieux ? Mais démultiplier, partout dans le monde, des programmes qui rendent accessibles le fonctionnement de l’IA, ses potentialités et ses limites contribuerait sans doute à atteindre le principe énoncé par l’UNESCO : promouvoir une technologie « contrôlée par l’être humain et centrée sur lui ».




  Si l’univers de l’enseignement supérieur professionnel constitue notre angle d’application privilégié, il convient aussi de préciser que les liens entre IA et éducation se concentrent aujourd’hui sur un champ technologique particulier : celui de l’IA générative. L’IA générative (IAG) est un sous-domaine de l’IA, qui se focalise sur la création de contenu original à partir de modèles préalablement formés sur des ensembles de données volumineux.




  En utilisant des algorithmes d’apprentissage profond, tels les réseaux de neurones génératifs antagonistes (GANs), les auto-encodeurs variationnels (VAEs), ou encore les réseaux de neurones à transformer, l’IAG est capable de générer des résultats qui peuvent ressembler étroitement à ceux produits par les êtres humains, tout en possédant des caractéristiques d’originalité.




  Ces systèmes sont capables d’apprendre les distributions de probabilité complexes sous-jacentes aux ensembles de données sur lesquels ils ont été entraînés, ce qui leur permet de générer de nouvelles instances qui respectent ces distributions. Par exemple, si un système est formé sur un ensemble de peintures, il peut ensuite créer de nouvelles images qui correspondent aux styles et techniques qu’il a appris à partir de cet ensemble. En résumé, l’IAG est capable de produire des contenus originaux et nouveaux comme le ferait un être humain. Cela ouvre des perspectives nouvelles aux trois échelles de l’enseignement évoquées ci-dessus. Le responsable pédagogique va pouvoir s’aider de l’IA pour rédiger des référentiels, construire des programmes, bâtir des emplois du temps, etc. Le formateur dispose ainsi d’un outil lui permettant de concevoir des plans de cours, des supports d’animation, des études de cas, etc. Enfin, l’apprenant dispose, pour toutes ses productions écrites, d’un assistant précieux du début jusqu’à la fin de l’exercice.




  On l’aura compris, l’intégration de l’IAG dans l’enseignement supérieur professionnel ne se limite pas à une simple évolution technologique. Elle s’apparente plutôt à une révolution dans la façon dont les compétences professionnelles sont transmises, consolidées et mises en application. En concevant des scénarios de formation individualisés, en générant du contenu didactique spécifique et en proposant des simulations professionnelles réalistes, l’IAG ouvre de nouvelles voies pour un apprentissage plus efficace et plus ciblé.




  Cependant, l’utilisation de l’IAG dans ce contexte présente aussi des défis. Les questions éthiques, pédagogiques et réglementaires soulevées par cette technologie sont nombreuses. Il est donc essentiel d’examiner ces enjeux de manière approfondie, afin de développer des stratégies de mise en œuvre équilibrées et responsables. C’est l’objectif que nous souhaitons atteindre dans ce livre grâce à l’aide de contributeurs aux profils variés.
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